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Juillet 1889, BLANCHE a cinq ans. Elle vit dans une grande demeure bourgeoise d’une petite ville normande. L’enfant a coutume de dire qu’elle habite un palais, comme la Belle au Bois Dormant ! Elle trottine derrière sa maman qui est Dame de compagnie de Madame la Comtesse. Elle l’aime beaucoup, elle est si gentille ! Pour son anniversaire, elle lui a offert une jolie robe bleue, avec un ruban qui forme un gros nœud dans le dos comme celui qui retient ses boucles blondes.  Mais il lui faut attendre dimanche pour se faire admirer avec,  à la messe. Elle jubile  devant le gâteau. Toinette, la cuisinière l’ a préparé spécialement pour elle.  Baignée par la tendresse de ces dames tout aussi heureuses de jouer à la poupée, elle rayonne !


Ce que BLANCHE aime par dessus tout – quand Madame n’est pas là – c’est braver l’interdit en s’installant en cachette sur ce grand lit aux tissus or et bleus.  Sous le ciel de lit , parmi les fleurs, des petits anges dodus jouent de la musique. 

C’est elle la princesse avec sa poupée de chiffons !

Juillet 1912. En rentrant de la messe, Madame la Comtesse lui a parlé d’un Monsieur très gentil qui saura la rendre heureuse maintenant qu’elle est devenue une belle jeune fille. Sa maman acquiesce avec un sourire discret « Il s’appelle JONAS, un bien joli nom, n’est-ce pas ? »


L’heure du thé est arrivée et, en présence de cet homme ,qu’ elle a cru d’abord être  le père de son promis, elle se montre polie et réservée, quand elle réalise la situation, une angoisse l’étreint, la rendant muette.


Et puis tout se précipite. Elle se retrouve deux mois plus tard dans un petit port de pêche avec ce mari qu’elle n’a vu que deux fois, à qui elle n’ose parler, dans une petite maison sombre, mal entretenue . Finis les belles tentures, les jolis vases, la pendulette du salon au balancier doré. Son cœur se serre, elle retient ses larmes devant le lit clos en bois foncé, fermé par une porte, comme celui chez sa vieille marraine.

« Tu verras, on y dort bien, au chaud et tu me feras un beau petit gars pour mon plus grand bonheur, ajoute JONAS , intimidé devant cette épouse qui a l’air d’une enfant.


Le lendemain, à son départ  avant même le lever du jour, JONAS pose sur son front un baiser furtif et maladroit,  laissant un parfum âcre de poisson dans le lit clos.  « Reste encore au chaud, je  rentrerai avant le soir, avec le meilleur de mon chalut pour toi. Nous le cuirons ensemble, je t’apprendrai »…


Un carillon lointain l’éveille.  Elle s’était endormie après quelques larmes en pensant à sa mère et à tous ceux qu’elle avait laissés. 


Elle se lève pour ouvrir le volet, l’air frais la saisit . Un couple de ramiers au plumage gris-bleu s’est niché près de la fenêtre de la chambre. Elle les trouve élégants et discrets au bord de leur nid.  Elle est en chemise, pieds nus, elle frissonne,  l’émotion l’envahit. Son pied nu heurte la jolie bercelonnette en bois sculpté, où, lui a dit son époux hier soir, tous les nouveaux nés de la famille ont dormi dès leur naissance !


Alors elle retourne dans le lit et grappille encore quelques instants sous l’édredon pour se réchauffer dans la douceur des plumes. Elle se glisse dans le silence de cette alcôve sévère.


Les yeux clos, elle rêve au petit qui viendra : une petite fille enveloppée dans ses langes, sous les dentelles blanches d’un petit baldaquin qui la protègera et éveillera ses goûts. Elle se voit la bercer et il lui semble même que ce n’est plus du vilain bois qui l’entoure ;  sur le haut de l’alcôve, elle dessine en rêve, un ciel de lit plus beau encore que celui de la Comtesse.


Soudain, elle entend le carillon de l’église voisine, sa mélodie lente et méthodique  apaise elle aussi ses tourments. L’image des ramiers dans leur nid se mêle aux dentelles blanches du berceau au ciel de l’alcôve, chasse l’odeur de poisson qui régnait entre les planches.  DEBOUT se dit-elle !
MAÏTE
[image: image2.jpg]‘RT EN CHEMIN




[image: image3.png]



Ce QRcode vous permet d’accéder au site :
www.lartenchemin.com
où vous pouvez retrouver et télécharger gratuitement toutes les nouvelles de L’Art en chemin 
Suivez l’actualité des artistes de L’Art en chemin sur la page Facebook : « L’Art en chemin »

PAGE  
2

